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 D’une bibliographie abondante consultée, il ressort que rien ne filtre sur les raisons qui 

conduisirent à la création d’une banque départementale à Orléans qui naviguerait de près ou de loin 

dans le sillage de la banque de France. 

 Cette communication ne se veut pas une étude exhaustive, mais au travers de recherches 

approfondies auprès des archive départementales, de l’évêché , de la ville d’Orléans dont certaines 

furent corroborées par la lecture des procès-verbaux des assemblées générales de la banque de 

France, elle tente de dresser un tableau de la lente création d’une banque départementale qui devait 

faciliter les opérations commerciales, réguler les taux  et collecter l’épargne pour la diriger vers 

l’économie industrielle. 

 Si la création de la banque de France fut menée tambour battant, il n’en fut pas de même 

pour la banque d’Orléans. 

 La circulation abondante du numéraire sur la ville et le département n’incita pas les 

capitalistes locaux à prendre des risques industriels préférant investir dans la terre, et le manque de 

dynamisme des édiles locaux de tous bords dont la préoccupation première était de plaider auprès 

du gouvernement la sauvegarde des acquis de la ville plutôt que de se projeter dans le futur. 

 Pourtant, des membres de la chambre de commerce, probablement plus lucides, entrainèrent 

un vote d’adhésion unanime sur un travail réalisé en commission qui mettait en exergue les bienfaits 

de la création d’une banque départementale qui devrait jouer un rôle important dans les rapports 

économiques et produire un intérêt minimal de 3 à 3,5% l’an. 

C’est ainsi que fut créé la banque départementale d’Orléans en 1837 dont la durée de vie 

indépendante fut de courte durée puisqu’elle fut absorbée en 1848 par la Banque de France pour 

devenir une simple succursale. 
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